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Jocelyn Petit (Attac Rambouillet et professeur d’économie) donne une série 
de cours d’initiation à l’économie. 
 
 
1 > INTRODUCTION  
 
La macroéconomie : Description, perception de l’économie à travers les 
indicateurs économiques. 
 
La définition des outils et des indicateurs est capitale car si on modifie ces 
outils, on change notre vision de l’économie et la description du monde qu’ils 
permettent. 
  
Ex : pour le chômage, 2 définitions, celle de l’ANPE et  celle du Bureau 
international du travail. Selon l’indicateur le résultat est différent. 
 
L’indicateur principal qui permet de caractériser l’activité économique est 
le PIB 
 
Les différents « moments » de l’économie peuvent être schématisés ainsi : 
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PIB  
Produit Intérieur Brut 
 
< Le PIB, c’est ce qu’on a 
produit. 

BIENS ET SERVICES 
 
< Un bien est matériel. Il 
peut être stocké et 
transportable. 
 
< A l’opposé, un service est 
une production non 
matérielle, non stockable et 
non transportable. 

Besoins 

Travail 

Production 
(biens et services) 

Consommation 

< Économie : science qui a 
pour objet l'étude des 
phénomènes de production, 
de circulation, de répartition et 
de consommation des 
richesses. (Hachette) 
 

BIENS  
consommation / production 
 
< Biens de consommation : 
destinés à la consommation 
immédiate 
 
< Biens de production : 
produits pour être utilisés 
dans la production d’autres 
biens. 
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2 > LA PRODUCTION  
 
2.1 - Ce qu’on produit  
 
2.1.1 - La production se différencie en biens et services. 
 
La France produit essentiellement des services. 
70% de ce qui est produit sont des services. 
70% des actifs produisent des services. 
 
2.1.2 - La production de biens et services de production 
 
On produit pour consommer (biens de consommation) et on consomme 
pour produire (biens de production) 
 
On distingue les biens de production selon leur durabilité  :  
On appelle capital fixe  un bien de production durable. 
Au cours de la production, la consommation intermédiaire  est détruite ou 
incorporée au produit final. 
 
La distinction entre consommation finale et consommation intermédiaire 
ne dépend pas du bien mais de qui l’achète et dans quel but. 
Le carburant du taxi est une consommation intermédiaire mais pas le carburant 
d’un ménage qui part en vacances (ou au bureau) 
 
2.1.3 - On ne produit pas que des marchandises. 
Il y a les services non marchands qui constituent 20 à 25% du PIB. Ce sont 
les services des administrations et des associations. On considère qu’un 
service est non marchand quand il est gratuit ou vendu à moins de 50% de son 
coût de revient (parce qu’il est alors fortement subventionné). 
 
On compte les services non marchands au coût de leur production.  
 
 
2.2 - La mesure de la production 
 
On n’additionne pas toutes les productions car sinon, certaines matières 
intermédiaires seraient comptabilisées deux fois. 
 
Ex : pain = farine + blé. 
 
Si on compte le blé, la farine et le pain, on a compté la farine trois fois et le blé 
deux fois car le prix du pain incorpore le prix de la farine qui incorpore le prix 
du blé ! 
 
2.2.1 - On mesure donc le PIB en additionnant les valeurs ajoutées (VA). 
 
Le PIB c’est le produit intérieur brut : les valeurs produites et payées en 
France pour une année (France métropolitaine + départements d’outre mer)  
 
Attention : Ce qui est produit n’est pas la richesse du pays. On ne compte pas 
dans le PIB le patrimoine du pays  
ex  la cathédrale de Chartres n’est pas dans le PIB mais sa rénovation en fait 
partie. 
Le PIB est un flux et non un stock. On remet le compteur à zéro chaque année. 
 
Pour les biens et services marchands, on soustrait les consommations 
intermédiaires.  
 

VA = Production  -  consommation intermédiaire. 
 
 
 

< Les services représentent 70% 
de la production. 
 
< 70% des actifs produisent des 
services. 
 
< Services non marchands 
représentent 20% du PIB 

 

CONSOMMATION  
intermédiaire / finale 
 
< Consommation intermédiaire : 
Les biens sont détruits ou 
incorporés à d’autres produits  
 
< Consommation finale : 
Consommation des ménages. 

MARCHANDS  
NON MARCHANDS  
 
< Biens et services marchands : 
Qui s’achètent et se vendent  
 
< services non  
marchands : qui ne font donne 
pas lieu à  d’une transaction 
financière. 
(administration, association …) 
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VA 
Valeur ajoutée 
 
< La valeur ajoutée c’est la 
production moins les 
consommations intermédiaires. 

< PIB de la France en 2002 = 
1500 milliards € 
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PIB de la France en 2002 : 1500 milliards d’euros. 
 
Le PIB montre la puissance économique d’un pays. 
Plus une société est «marchandisée», plus son PIB augmente. 
 
2.2.2 - Quand on parle de « la Croissance », c’est la croissance du PIB 
 
La croissance est une donnée très importante car l’état est obligé de la prévoir 
pour établir son budget.  
 
Le déficit budgétaire (4% du PIB) est lié à une erreur de prévision de 
croissance : la croissance insuffisante a diminué les recettes fiscales prévues. 
 
De 1945 à 1973 : la croissance fixe d’environ 5%. 
Depuis le 1er choc pétrolier, diminution de la croissance (mais le PIB augmente 
toujours).  
Depuis  1981, le taux de croissance moyen est de 2% (avec 2% de croissance 
depuis 1981, le PIB a augmenté de 60% !) 
 
Comment peut-on dire que le PIB doublera en 40 ans ? 
 
On essaie de voir le rythme sur un long terme. On constate que depuis deux 
siècles, le PIB a augmenté de 2% par an. 
 
2.2.3 - Produit intérieur BRUT 
La différence entre BRUT et NET c’est l’usure du capital 
 
Mais l’usure d’un bien n’est pas calculée partout de la même façon. 
 
Les règles fiscales diffèrent selon les pays. (Le taux d’amortissement est de 
10% par an sur 10 an en France, alors qu’il est de 50% la première année en 
Angleterre).  
 
On utilise donc le PIN (Produit Intérieur Net) très rarement comme indicateur. 
 
2.3 - Les limites du PIB 
 
2.3.1 -Toute l’économie informelle échappe au PIB. 
 
L’économie informelle ou souterraine désigne l’ensemble des activités légales 
mais non déclarées marchande (travail clandestin) non marchandes (activités 
domestiques, entraide, bénévolat) et l’ensemble des activités illégales 
(corruption, marché de la contrefaçon, drogue…). Les activités domestiques 
sont une part importante de sous-estimation du PIB puisqu’on passe plus de 
temps aux travaux ménagers qu’aux activités professionnelles au cours d’une 
vie. 
 
Dans les pays en développement, l’économie informelle (donc la sous-
estimation du PIB) est encore plus forte (plus de corruption mais aussi plus de 
relations traditionnelles) 
 
2.3.2. - Coût écologique et coût social 
 
le PIB est un agrégat : il additionne mais ne soustrait jamais les coûts qui 
peuvent résulter de l’activité de production. 
 
Ces coûts peuvent être des coûts sociaux mais aussi écologiques qui ne sont 
même pas chiffrés (sont-ils chiffrables ?). En économie, on appelle cela des 
externalités.  
La pollution est une externalité, comme le stress lié aux cadences de travail, 
les maladies liées au tabac ou à l’alcool, les embouteillages lié au choix 
politique du « tout automobile ». 
 

LA CROISSANCE 
 
< De 1945 à 1973  
croissance = 5% 
 
< Depuis 1981 : croissance = 2% 
 

PIN 
Produit Intérieur Net 
 
< La différence entre le Brut et 
le net c’est l’usure. 
 
< PIN = PIB – l’usure du 
capital. 

Croissance 
 
< La croissance, c’est la 
croissance du PIB 
 

effets externes ou 
externalités : activité d’un 
agent ayant des 
répercussions sur l’activité 
d’un autre agent sans 
reversement. (Ex : 
horticulteur à coté d’un 
apiculteur) mais aussi la 
pollution 
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Non seulement ces nuisances ne sont pas soustraites du PIB mais leur 
réparation augmente celui-ci. Pour augmenter le PIB, il vaut mieux polluer 
et dépolluer que ne pas polluer.  
 
 
Pour avoir une meilleure mesure du développement, on a donc crée 
d’autres indicateurs. 
 
Ex : L’IDH (indicateur de développement humain) = PIB + autres critères 
(espérance de vie, taux de scolarisation) 
 
 
3 > UTILISATION ET REPARTITION DU PIB  
 
3.1 - utilisation du PIB 
 
Comment utilise-t-on les biens et services que nous produisons ? 
 
Les ressources sont ce que nous produisons (PIB) plus les importations. 
 
Que fait-on de ces ressources ? 
 
Les ressources se ventilent entre : 
 
§ Consommation des ménages : 54% 
§ Investissements (formation brute de capital fixe) 
§ Consommation des administrations 
§ Variation des stocks (tout ce qu’on n’a pas vendu)  
§ Exportations. 

 
Le plus gros débouché est la consommation des ménages dont l’évolution a 
des répercussions importantes sur la croissance du PIB et de l’investissement 
des entreprises. Or la consommation des ménages dépend en partie de leurs 
revenus composés surtout de salaires. 
 
3.2. - répartition du PIB 
 
Dans une économie marchande, la productions de biens et services 
s’accompagne aussi de « production » de revenus  
 
le partage de la valeur ajoutée se fait entre salaire et profit 
 
En soustrayant de la VAB, la rémunération des salariés (salaires nets, 
cotisations sociales patronales, salariales,  + tous les autres frais liés à l’emploi 
de salariés), on obtient le profit (EBE = excédent brut d’exploitation) 
 
Le taux de marge  = c’est le profit (excédent brut d’exploitation) / la valeur 
ajoutée donc la part des profits dans la richesse produite 
 
 
Le taux de marge augmente depuis 1982 (politique de Delors) et est 
actuellement de plus de 30%. En conséquence, la part des salaires dans la VA 
diminue ce qui pose des problèmes de progression de pouvoir d’achat, de 
financement des régimes sociaux qui sont financés essentiellement sur la 
masse salariale. 
 
Les profits permettent : 

 
• De payer les dividendes des actionnaires 
• De payer les intérêts dus aux banques 
• D’investir 
• De payer des impôts 
 
C’est donc une grandeur différente de la notion de « résultat des entreprises »  
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IDH 
Indicateur de Développement 
Humain 
 
< IDH = PIB + autres critères 
(espérance de vie, taux de 
scolarisation …) 

Les ressources 
 
< Ressources = PIB + 
importations 

Taux de marge 
 
< TM = Profit / VA 
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Source :  
Alternatives économiques – 
Hors-série 
 
< www.alternatives-
economiques.fr 
 


